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Présentation


 



L’Afrique d’aujourd’hui depuis sa colonisation n’a pas de personnalité propre, fiable puisqu’elle ne présente aux yeux du Monde que des positions hybrides, déformées de ses réalités. Sur la scène internationale, elle est beaucoup plus objet que sujet déterminé à marquer son empreinte indélébile sur la société internationale.

L’étude des mécanismes de fonctionnement de la Démocratie chez les Bavoungous du Gabon avant l’occupation coloniale du Continent noir a l’avantage de présenter la vraie face de l’Afrique car c’est d’elle qu’il faut partir.
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INTRODUCTION

Depuis la présence de l’Homme sur terre, chaque Société humaine a toujours cherché à s’organiser, à se gouverner, à s’administrer, à formuler ce qui doit être permis et ce qui doit être prohibé par les membres de cette même Société quels que soient le niveau de maturité intellectuelle, le niveau de développement économique et technologique atteint par chaque Société. Ces mêmes membres de chaque Société tendent à accorder à leurs institutions, à leur organisation sociale et à tout ce qu’ils édifient un caractère intemporel parceque destinés à perpétuer ou à pérenniser leur œuvre, c’est-à-dire qu’ils travaillent constamment à ce que leur édification soit à la fois bénéfique pour les membres de la Société en question et continuée par les générations futures afin que la mémoire du peuple de chaque Société soit sempiternelle.

On retiendra par conséquent que l’organisation sociale qui implique des mécanismes de formalisation, de régulation et de fonctionnalisation est le problème capital auquel chaque peuple, chaque société humaine ont accordé une attention motivée et particulière.

Certaines sociétés humaines ont choisi la forme 
d’organisation sociale anarchique, d’autres la forme d’organisation monarchique, d’autres la forme d’organisation sociale démocratique, d’autres encore la forme d’organisation sociale communiste. S’agissant de la forme d’organisation sociale démocratique, il y a lieu d’énoncer ici qu’elle implique plusieurs aspects dans son fonctionnement à savoir :

La démocratie directe qui signifie que tous ceux qui ont l’âge de discuter des problèmes de la Société se réunissent pour se mettre d’accord sur les procédés à adopter pour réguler ensemble la société. Autrement dit, chaque membre de la société remplissant les conditions d’âge et bien d’autres conditions décide de s’associer aux autres membres de la société pour l’organiser, pour la réguler dans l’intérêt de tous. Cette forme de la démocratie directe est valable pour une population peu nombreuse.

L’autre forme de la démocratie est reflétée par la démocratie représentative qui signifie qu’au lieu que tout le peuple décide des problèmes de la cité, de la nation, de la Société, c’est une portion infime des membres de la société qui doit représenter l’ensemble du peuple. Le plus souvent, on justifie l’existence de la démocratie représentative par le facteur de l’importance de la population et par celui de l’infaillibilité du représentant, c’est-à-dire que la population d’une Nation étant trop importante, tout le monde ne peut siéger à l’Assemblée d’où la nécessité qu’a cette population nombreuse de se faire représenter par certains membres de la société qu’on présume être infaillibles, incorruptibles et qui ne voient que l’intérêt général.

On comprend dès lors qu’il ne peut avoir une vue uniforme lorsqu’on traite de la démocratie et que par conséquent aucun modèle à prétention universelle ne 
peut s’adapter aux réalités de chaque société puisque chaque société a ses schèmes sociaux, culturels, éthiques, idéels et spirituels qui ont leurs racines enfoncées dans le socle socio-culturel de chaque peuple.

Toutefois, malgré les différences socio-culturelles évidentes entre les différents peuples du globe, la démocratie qu’elle soit directe ou représentative implique des règles, des principes qui doivent être scrupuleusement respectés et par les dirigeants ou gouvernants et par les gouvernés faute de quoi la démocratie perdrait sa signification véritable.

Ceci étant, avant de préciser les mécanismes de fonctionnement de la Démocratie dans la Société précoloniale des Bavoungous du Gabon, il y a lieu de donner un aperçu historique et géographique sur les Bavoungous afin de rendre intelligibles mes analyses.

Les Bavoungous tout comme la plupart des populations du Gabon viennent soit des deux Congo (Congo-Brazzaville et Zaïre), soit au-delà, c’est-à-dire de l’Afrique Australe, de l’Afrique de l’Est. Les historiens ne s’accordant pas sur la date précise d’arrivée au Gabon des populations bantoues, il y a lieu d’énoncer que le Gabon est primitivement le pays des Pygmées et que probablement la présence des Bavoungous au Gabon doit remonter soit avant la dislocation du Royaume du Congo, soit à partir de la dislocation de ce même Royaume. En tout cas, l’essentiel à retenir sur les Bavoungous est qu’ils sont apparentés tant sur les plans sociologique, linguistique, culturel que du point de vue de la production économique, artisanale et de leurs conceptions philosophique, éthique, rituelle et cultuelle aux populations des Bavaramas, des Gisiras, des Baloumbous, des Bapounous, des Bavilis, des Massangous etc...

Ils sont originellement localisés dans les Provinces 
de la Ngounié, de la Nyanga, et de l’Ogooué-Maritime. Au cours de l’histoire du Gabon, une partie d’entre eux ont immigré, pour plusieurs raisons dont la plus essentielle est la recherche d’un emploi rémunérateur, dans les Provinces du Moyen-Ogoué et de l’Estuaire.

Leur système familial est fondamentalement basé sur la matrilinéarité, c’est-à-dire sur l’appartenance des enfants au clan de leur mère et, partant, au droit de succession tant pour ce qui concerne la propriété privée du clan que pour la succession au pouvoir politique.

La Société précoloniale ou antécoloniale est vulgairement désignée par le terme de société traditionnelle par les penseurs coloniaux, ce terme étant abusivement opposé à celui de modernisme. Personnellement je préfère employer le terme précolonial ou antécolonial qui a une connotation beaucoup plus historique que celui de traditionnel.

Le terme précolonial ou antécolonial signifie avant les périodes historiques caractérisées par l’occupation coloniale et par les indépendances des anciens territoires africains. On voit clairement que le terme de traditionnel a une connotation péjorative lorsqu’il est employé par les colonialistes puisqu’il s’oppose naturellement au terme de moderne qui ici signifie apport des valeurs morales, philosophiques, économiques, juridiques, politiques, culturelles, spirituelles, scientifiques et techniques venant de l’Europe impérialiste et colonialiste, valeurs appelées à supplanter celles de l’Afrique avant l’occupation coloniale.

Avant d’aborder l’étude du cadre social villageois précolonial qui est à l’origine de l’analyse des mécanismes de formalisation et de fonctionnalisation de la Démocratie chez les Bavoungous, je voudrai attirer l’attention 
du lecteur sur le fait suivant : bien que mes recherches portent sur un seul groupe social du Gabon, les thèses que je vais avancer dans ce modeste ouvrage sont valables pour le reste des groupes sociaux ou éthniques du Gabon à quelques variantes près et qu’une étude globale des mécanismes de formalisation et de fonctionnalisation de la Démocratie dans les Sociétés antécoloniales Gabonaises s’impose pour donner au public tant national qu’international une vue cohérente, objective de la manière de s’organiser, de s’administrer et de répuler les affaires familiales, claniques, sociales à laquelle étaient parvenus nos Ancêtres avant que l’Europe occupât l’Afrique noire à partir du quinzième siècle. Mais une telle étude globale des mécanismes de formalisation et de fonctionnalisation de la Démocratie à l’époque antécoloniale suppose la constitution d’une équipe pluridisciplinaire de chercheurs de carrière, des Enseignants, des Etudiants ou des vieux et des vieillards qui sont les dépositaires légitimes du passé historique, philosophique, social, mythique, métaphysique et cultel des sociétés africaines.

Néanmoins, j’ose espérer que cette étude quoique limitée à un seul groupe social aura le mérite de commencer à vouloir comprendre nos propres racines socio-culturelles au lieu de plagier servilement ce que les autres ont fait dans des lieux, des cultures et des civilisations différents des nôtres bien que j’avoue que toute pratique scientifique suppose une complémentarité, une redistribution des résultats obtenus de part et d’autre.

En tout état de cause, ce qui est vrai, pour ce qui concerne le Gabon, l’Afrique, c’est que nous devrons partir de nos origines socio-culturelles pour aboutir à des degrés supérieurs mais pas calquer des schémas préétablis ou produits ailleurs en Afrique, au Gabon 
car ces schémas produits ailleurs ont leurs origines dans les milieux, dans les cultures et dans les civilisations qui les ont produits et qu’en outre, ces mêmes schémas correspondent à un long processsus historique, processus graduel, continu et discontinu, ayant la forme des dents de scie ou bien étant soumis au flux et au reflux de toute trajectoire historique car l’histoire d’un peuple ou d’un ensemble de peuples est un drame.
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